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Introduction

Le livre que nous ouvrons tentera de nous faire admettre que la métaphysique n'est pas ce que l'on a coutume d'entendre, abstruse et bonne pour les enfants  qui en sont à l'oralité des explication du monde.

Doit on être philosophe pour entrer en métaphysique ? 

Oui et non !

Non ! du fait que tout humain est à même de réfléchir par lui-même et de saisir ce qui est évident dans une masse d'énoncés douteux.

Oui ! pour pouvoir, par l'apport philosophique , analyser mieux tout le métaphysique de ce que l'homme peut saisir de sa destinée et de la raison qu'elle a d'être.

La métaphysique ne peut être que dans la vérité et le philosophe se doit d'être vrai sans se  cultiver soi même. Cela annonce une vérité métaphysique, vérité qui dépasse celle qu'on peut constater dur le plan matériel et biophysique humain. Elle atteint tout le surnaturel de l'homme. la vérité se fait connaître d'elle même.

Beaucoup de propositions de vérités sont présentes dans les sciences en général, elles peuvent être description matérielles, énoncés d'hypothèses de travail ou langage rigoureux utiles à la connaissance ou simples plaisir de l'intelligence. Aucune n'atteint l'essentiel, le pourquoi de l'être.

Voir naître l'enfant ou pleurer un mort n'a humainement aucun sens si au-delà des ces évènements physiques il n'y a rien. Et c'est de cette quête que traite la métaphysique. 

Ce qui peut étonner, c'est que nous pouvons penser que nos lointains ancêtres cavernicoles, cueilleurs et chasseurs pouvaient eux aussi se poser ces mêmes questions.


D'où venons-nous ? où allons-nous ?

Dire ce qui est et le décrire.

Pour décrire l'existant il n'est qu'un moyen, c'est de le constater. Certains se sont essayés à seulement l'imaginer, mais si l'on est honnête, que peut-on imaginer si l'on n'a pas d'images ?

Le constat de l'existant provoque des sensations et ce sont elles qu'on pourra décrire, et c'est à partir d'elles qu'on pourra essayer de comprendre le sens du monde. 

Sentir que l'on vit est la base de cette connaissance que l'on a qu'on vit et celle de la répulsion de la mort. il faut voir pour savoir que l'on voit.

Sentir a deux sens, ce peut être percevoir et aussi désirer. Je perçois que je vis et le désire comme je désire le bien. Si je perçois le désagréable je désirerais l'éviter, à moins qu'un plus grand bien ne lui succède et pour cela j'aurai fait un choix réfléchi. Cela indique que l'on peut vivre de diverses façons.

Perception des sensations

Nos sens nous permettent la perception du réel et notre esprit ne pourra agir que dans la mesure où il sera abreuvé par eux. 

L'intelligence ne peut rien seule, elle est un outil d'analyse, encore faut-il qu'elle ait à analyser, et ce sont les sens qui lui procurent cette matière. On peut comprendre que l'intelligence est au delà de la matière mais a besoin d'elle. A telle enseigne que des individus privés des portes d'entrée naturelles de la connaissance ont pu tout de même manifester leur intelligence en acquérant le langage, l'écriture, la lecture l'échange avec les autres.

On notera au passage, que nos soit disant cousins, les singes, n'ont jamais atteint cette performance.

Les données sensorielles, si nécessaires soient elles ne sont pas la pensée, elles sont notre environnement et nous permettent l'analyse par notre intelligence. L'analyse de la douleur n'est pas douloureuse, mais nous permet de savoir pourquoi la douleur affecte tel organe. C'est ce pouvoir d'analyse de l'intelligence qui permettra l'éducation du jeune enfant, à qui on pourra expliquer ou faire comprendre telle ou telle chose. On n'explique rien à son chien on lui fait sentir matériellement ce qu'on attend de lui.

Toute pensée est un acte qui pénètre les sensations pour aller vers la réalité des choses qui sont à l'origine des sensations
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Nous allons étudier ce que le monde actuel rejette, la Métaphysique.

À quoi cela sert-il après que Kant l'ait trouvé inutile ? Et encore actuellement son jugement prévaut, à tort sans doute. Son matérialisme lui faisait penser que hors les sciences et les mathématiques rien ne peut atteindre à la connaissance. La connaissance des choses en soi étant pour lui impossible. 

Cependant il eut l'intention de fonder sa métaphysique qui se serait voulue idéaliste transcendantale.  

L'esprit ordonne les phénomènes, qui ont pour fondement tout ce qui ne peut être connu tel qu'il est en soi, et les lie de sorte qu'il est législateur et constructeur  de la nature.

Plutôt que connaître par raison il préfère connaître par la foi qu'il se forge de l'existence des choses.

Objection empiriste ou matérialiste 
Pour les empiristes, courant anglais, seul leur est certain ce que les sens peuvent leur prouver, ce qui leur fait dire que puisque aucun sens ne peut prouver les assertions métaphysiques elles ne peuvent être. Hume et Comte suivront ce chemin, Claude Bernard également quoique assurant aimer les philosophes et leur philosophie, pense que seule l'expérience peut induire une connaissance.

Nietzsche y va de son couplet, le monde vu par la métaphysique n'est que le désir qu'il soit. 

Mais la métaphysique a de tout temps existée, chez les grecs avec Platon et Aristote, au Moyen Age avec Thomas s'Aquin  et Duns Scot, à l'époque contemporaine avec Leibniz et Hegel.

Approche inductive. 
En partant de la réalité on peut essayer de découvrir pourquoi l'existant existe, et c'est cet essai qu'on nomme métaphysique  

Parlons de l'être.

Les savoirs actuels sont nombreux et tous ont trait aux sciences de la matières, à l'être des choses matérielles et quantifiables, mais nulle à l'être en tant qu'être.

Qu'est-ce que l'être ?   et pourquoi est-il ?  et pourquoi n'y a t il pas rien ?

Seule la métaphysique peut emprunter ce chemin de connaissance de l'immatériel aspect de l'être. cette recherche est une des grandes dignités de l'homme, celle de vouloir connaître ses origines. On retrouve cet aspect dans le fait que les enfants adoptés un jour ou l'autre recherchent leurs origines véritables, même ceux dont les parents adoptifs leur sont parfaitement attachés.

L'homme s'est toujours demandé ce qu'il était, d'où il venait, où il allait.

Matériellement il peut savoir d'où il vient et où il va, spirituellement il peut déduire son être spirituel et de là découlera ce qu'il est:



Don  et  Donateur 

Il reçoit du créateur et donne le reçu.

Mais nul ne pourra prouver son être véritable. 
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